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Une transition pérenne et durable 
par Michael Latz

L’agriculture biologique est pour moi un ciment sur lequel nous 
pouvons bâtir des fondations solides et pérennes. Il y a 20 ans, 
nous étions en plein scandale de la vache folle et en plein essor de 
Monsanto : j’ai senti qu’on n’allait pas dans le bon sens. Il fallait oser 
faire des choix radicaux. 

Lorsqu’en 1997, j’ai parlé d’agriculture biologique en premier lieu 
aux vignerons corrençois, ils m’ont d’abord regardé étonnés car nous 
étions les seuls sur le département à partir dans cette direction, puis 
ils m’ont suivi. 

20 ans après, c’est tout le village qui est en production biologique et ça 
fonctionne très bien : la cave coopérative de Correns est l’une des plus 
dynamiques du département, faisant vivre quarante familles, avec 
100 % de production en bio. Elle s’est nouvellement dotée de 
1 000 m2 de panneaux solaires.   

La cantine de l’école sert aux enfants des plats provenant  à 50 % 
de l’agriculture biologique et des nouveaux producteurs se sont 
implantés dans le village comme l’apiculteur, le chevrier ou la 
productrice de poulets. 

Correns est devenu le 1er Village Bio de France avec des citoyens engagés:  
en 2008, nous avons encouragé la mise en place d’un Agenda 21, sur 
le modèle du plan d’action en faveur du développement durable 
adopté à Rio en 1992. Les citoyens s’efforcent alors d’agir à l’échelle 
de leur commune. Ils ont créé un jardin partagé, une Amap bois, 
cherchent à diminuer la pollution lumineuse des éclairages publics 
(baisse de 40 % depuis le précédent mandat), à améliorer l’isolation 
de leurs habitats, à utiliser des énergies propres (avec la réhabilitation 
d’une picocentrale hydroélectrique, des installations éoliennes et 
solaires.) 

Correns a opté pour une démarche pérenne et durable il y a 20 ans. Le 
village a retrouvé une économie, des citoyens impliqués dans la réduction 
de leurs dépenses énergétiques, et des circuits courts permettant de 
consommer de manièredurable, juste et équitable.  

Michael Latz,
 Maire de Correns
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POURQUOI ?

C’est parce que nous, acteurs et penseurs du 
Développement Durable, ressentons le besoin 
d’échanger autour de nos valeurs, de confronter 
nos expériences et pratiques, d’approfondir les 
stratégies que nous partageons, qu’a été prise 
une initiative d’Entretiens consacrées à ces 
problématiques de développement.

Les Entretiens de Correns, chaque année, souhaitent 
réunir ceux qui s’engagent pour une autre approche de 
l’organisation du monde dans  lequel ils vivent. Portés 
par une réflexion globale, ils ambitionnent d’œuvrer 
à l’émergence de nouveaux modèles alternatifs et 
pérennes d’essences locales.

Imaginés comme un espace privilégié de partage 
d’expériences et de recherche, ils visent à créer une 
maison commune de sens et de pratiques afin de 
répondre à ces besoins, non seulement au sein du 
territoire de la Provence Verte, mais aussi pour et 
avec d’autres territoires et acteurs plus lointains. 

 ET POUR QUI ?

Cette agora de rencontres et d’élaborations 
s’adresse aux acteurs, qui, concernés par ces champs 
d’investigation, ont la nécessité de mélan-ger leur 
avis en échangeant points de vue et expériences. 
Ils sont agri-culteurs bio, chefs d’entreprises, 
entrepreneurs, techniciens, salariés, élus locaux, 
chercheurs et universitaires, intellectuels ou 
philosophes… 
Leur travail en intelligence collective favorisera 
l’émergence de projets et produira des outils pour 
agir, conceptualisant ainsi nos démarches. 

L’objectif principal est d’élargir et d’enrichir le 
point de vue de chacun des participants, en 
organisant autour de cette rencontre, échanges 
et confrontations constructifs entre faiseurs et 
accompagnateurs, obser-vateurs et chercheurs, 
passeurs et penseurs du Développement Durable.

Retrouver du sens, nourrir un souffle créatif novateur, 
se réapproprier les espaces ruraux, les territoires et 
les villes mais aussi les entreprises pour en faire des 
espaces durables et adaptés aux besoins des citoyens, 
sont les enjeux de ce nouveau rendez-vous. 

Du local au global, l’ensemble des initiatives 
menées fait sens. Elle se fonde sur une grande 
créativité appliquée et sur les cheminements 
que chacun crée afin de construire un monde sur 
d’autres bases.

L’ objectif des entretiens de Correns

Crédit Photo : 
Emmanuel Juppeaux



5

Pourquoi à Correns?

CORRENS, PREMIER VILLAGE BIO DE 
FRANCE
Quand action locale se conjugue 
avec Développement Durable. 
« La sensation d’un privilège », signature de 
Correns, village varois d’un millier d’âmes, illustre 
la qualité de vie qu’il offre aujourd’hui, résultante 
/ récompense d’un choix fait il y a vingt ans de 
s’orienter sur la voie du Développement Durable.

C’est en 1996, qu’agriculteurs et viticulteurs s’unissent 
et s’engagent pour passer en bio l’ensemble de leur 
production. 

L’objectif est clair : redonner un souffle à la 
communauté en offrant aux hommes et aux 
femmes de Correns la possibilité de s’inventer 
un avenir sur leur territoire. Si le pari est réussi 
et le lien tissé plus solide que jamais, le combat, 
que mènent élus et habitants pour assurer ce 
renouvellement perpétuel des ressources, reste 
quotidien.

Depuis, la commune s’est inscrite dans une 
démarche globale de déve-loppement 
soutenable : tourisme durable, promotion 
de l’écoconstruction, création d’entreprises 
responsables, actions dans le champ 
des énergies renouvelables, restauration 
scolaire bio et lutte contre le gaspillage. 
Une dynamique culturelle, avec la création, 
en 1998, d’un centre d’ethnomusicologie, Le 
Chantier, qui contribue au développement des  
musiques patrimoniales du monde entier.

Une synergie participative, sans cesse nourrie par 
la société civile, les habitants, les commerçants et 
les associations qui sont depuis le début acteurs de 

l’élaboration et de la réalisation de ces démarches, 
qui se personnifie par la création d’un Agenda 21. 
Porté par l’association indé-pendante Correns 21, 
ce dernier est à l’origine de nombreuses initiatives 
originales : AMAP bois, jardins partagés, etc.

Un besoin de partage, d’ouverture et de 
solidarité a lié Correns à Goma, ville située en 
République Démocratique du Congo. D’une 
éthique commune est née l’association Villages 
Durables et la création d’une éco-ferme, centre 
de formation à l’agriculture écologique pour 
les jeunes (en particulier les enfants soldats du 
Rwanda et de la RDC).

Le PLU (Plan Local d’Urbanisme) en 
cohérence avec le SCOT (Schéma de 
Cohérence Territoriale) de la Provence Verte, 
retranscrit en terme d’aménagement, et ce 
d’une manière très concrète, l’engagement de 
la commune pour un Développement Durable.  
Cette aventure singulière de Correns n’est 
pourtant qu’une parmi bien d’autres.

La commune, qui reçoit régulièrement des 
événements, est équipée pour ce genre de 
manifestation (salles de la Fraternelle, 250 places, 
des Pénitents Blancs, 100 places, de Fort Gibron, 
80 et 25 places), cantine bio, hôtel restaurant, 
traiteurs bio  et 150 lits de gites ruraux…).
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L’organisateur et l’équipe porteur du projet

QUI ORGANISE ? 

Depuis plusieurs années, un réel besoin de 
confronter, d’échanger, d’approfondir et d’agir, 
de manière plus collective est exprimé par de 
nombreuses personnes rencontrées à Correns et 
ailleurs. Ce constat a naturellement conduit à la 
création de l’Association Lou Labo par des élus du 
village et par des acteurs du DD issus de Correns, 
des territoires de la Provence Verte et de plus loin 
encore.

Lou Labo, Centre de Développement Durable à 
Correns en Provence Verte poursuit deux objectifs 
liés aux problématiques de Développement 
Durable :

– Devenir un centre de formation, de diffusion de 
recherche sur les pratiques du développement 
durable. A ce titre le travail actuel porte sur :
   – les bonnes pratiques et la pédagogie 
des cantines bio et de la lutte contre le gaspillage 
alimentaire,

 – la création d’un «jardin conservatoire» de 
plantes méditerranéennes continentales (cultivée, 
médicinales, ornementales…) à Correns, chez des 
agriculteurs et des particuliers en vue de préserver 
la diversité de la flore et de permettre une remise 
en culture de certaines variétés qui pourraient avoir 
un débouché  économique,
 - la création d’un réseau européen des villes 
bio ; Organic Cities Network Europe.
- Devenir un lieu de rencontres, de résidences de 
réflexions pour tous les acteurs du DD.

C’est dans ce cadre que sont organisés Les Entretiens 
de Correns.

L’equipe qui porte Le projet des entretiens de Correns

-Michael Latz : Maire de Correns, vigneron, chef d’entreprises et Président de Lou Labo,
-Sébastien Geneuil : responsable de Lou Labo,
-Georges  Ferrando : chef d’entreprise Albert Vieille,
-Isabelle Doussan : juriste, Directrice de recherche INRA, habitant à  Correns,
-Julien Demonchaux : Conseiller Municipal de Correns et Directeur de la Coopérative des Vignerons Bio de 
Correns, Directeur de l’Association des Agriculteurs Bio de Correns,
-Gérard Ghersi : ancien Directeur de l’Institut d’Agronomie Méditerranéen et Directeur de la Maison de 
l’Homme à l’Université de Montpellier, habitant à Correns,
-Arinna Latz : consultante et ancienne Maître de conférence Associée Université (AMU)
-Emmanuelle Lassée : Vice-Directrice du Syndicat Mixte de la Provence Verte,
-Yvette Lazzeri : enseignante et chercheuse de l’Université d’Aix-en-Provence,
-Yaël Gronner : facilitatrice d’intelligence collective, coach, formatrice,
-Servane Grisot : attachée de presse et responsable de Com’en Provence.
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7 solutions de Développement Durables qui fonctionnent

AUTOSUFFISANCE ALIMENTAIRE, CANTINE MUNICIPALE BIOLOGIQUE, 
CENTRALE SOLAIRE : 

ZOOM SUR TROIS COMMUNES DU TERRITOIRE FRANÇAIS

En 2014, la ville d’Albi s’est fixée l’objectif d’atteindre l’autosuffisance 
alimentaire à l’horizon 2020. La finalité de ce projet est 
l’approvisionnement des ressources alimentaires pour l’ensemble des 
albigeois dans un rayon de 60 km. Pour mettre en œuvre ce projet, la 
ville développe différentes stratégies avec l’ensemble des partenaires 
qui seront exposées lors des Entretiens de Correns. 

La commune de Mouans-Sartoux, située dans les Alpes Maritimes, a la 
particularité d’être la seule en France à s’être dotée d’une régie agricole 
communale bio écoulant les 20 tonnes de sa production annuelle. 
Les cantines municipales et les maisons de retraite servent des repas 
100% bio. Ayant su mettre en place des solutions d’organisation pour 
réduire et recycler ses déchets, elle fait preuve d’une exemplarité qui 
mérite d’inspirer d’autres initiatives.

Centrale solaire, agriculture bio, monnaie locale... Dans le sillage du 
mouvement des villes en transition, Ungersheim, petite commune 
alsa-cienne, s’appuie sur trois piliers de réflexion avec pour maître 
mot l’ « au-tonomie » : alimentaire , énergétique et intellectuel. Elle a 
défini 21 projets pour penser l’après-pétrole. A l’instar des Entretiens 
de Correns, ce village ne prétend pas « révolutionner le monde mais 
ouvrir des voies nouvelles ».

Français, européens, publics, privés, ils seront donc sept porteurs d’initiatives réussies de développement durable 
à présenter leur démarche ainsi que sa mise en place aux Entretiens de Correns les 18 et 19 mai prochain !
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7 solutions de Développement Durables qui fonctionnent

INNOVATION BIOLOGIQUE À NUREMBERG ET DÉVELOPPEMENT URBAIN 
DURABLE À TURIN !

La métropole de Nuremberg a débuté une politique de développement 
d’agriculture biologique dans les années 80, aujourd’hui elle compte 2000 
entreprises liées à la bio. Chaque année depuis 30 ans, les professionnels de 
la bio s’y retrouvent pour le salon BioFach, plus grande foire internationale du 
secteur. Il n’y a pas de meilleur lieu pour s’informer des innovations et tendances 
de la filière.

Suite au déclin industriel automobile de Fiat dans les années 80, Turin a 
fait le choix de réorienter sa stratégie politique et s’est saisi du concept de 
développement urbain durable. Ainsi depuis 30 ans, la ville s’engage dans  un 
projet sans précédent. Performance énergétique, mobilité urbaine, gestion des 
déchets, culture sont considérées comme un moteur de développement urbain. 
L’ « Environment Park » est l’un des premiers parcs scientifiques entièrement 
consacré aux technologies environnementales. 

CONSOMMATION RESPONSABLE ET RSE DU CÔTÉ DES ENTREPRISES

Créé en 1988, Ekibio, fabricant et négociant de produits bio et équitables, 
met la Responsabilité Sociale et Environnementale (RSE) au centre de ses 
priorités (locaux écologiques, énergies renouvelables, cantine bio, commerce 
équitable…). En juin 2014, une fusion entre « Compagnie Biodiver-sité » et Ekibio 
donne naissance au premier groupe français du bio, avec plus de 1 000 salariés.

Les Vignerons de Correns : la cave coopérative qui réunit 30 adhérents a entamé 
sa conversion à l’agriculture biologique en 1997. Cette démarche lui  a permis de 
prendre un nouveau virage pérenne et durable. 
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3 personnalités publiques engagées dans cette thématique 
présents pour animer la soirée et le débat de clôture. 

BERNARD CHEVASSUS-AU-LOUIS
Bernard Chevassus-au-Louis est diplômé de l’Ecole Normale Supérieure. Il est agrégé 
de sciences naturelles, Docteur en sciences et également Inspecteur Général de 
l’agriculture. Parmi les multiples responsabilités qu’il a occupées lors de son parcours 
professionnel, Bernard Chevas-sus-au-Louis a été Directeur Général de l’Institut 
National de Recherche Agronomique (Inra) et Président du Conseil d’Administration 
du Centre National d’Études Vétérinaires et Agroalimentaires (Cneva) puis de l’Agence 
française de Sécurité Sanitaire des Aliments (Afssa devenue l’Anses). Il a également 
présidé le conseil d’administration du Muséum National d’Histoire Naturelle de 2002 
à 2006.
Bernard Chevassus-au-Louis s’est aussi investi au sein de la Commission du Génie 
Biomoléculaire (CGB), qui examine les demandes de dissémination en France d’OGM, 
ainsi qu’au sein du conseil scientifique du Comité de bassin Seine-Normandie et du 
Conseil scientifique du Cirad. En 2012, il a été nommé préfigurateur de l’Agence 
Nationale pour la Biodiversité par le ministère de l’Ecologie.
En 2015, il succède à Hubert Reeves à la présidence de l’association Humanité et 
Biodiversité. Hubert Reeves, quant à lui, est nommé Président d’Honneur.

MARC JOLIVET
Marc Jolivet est un comédien et humoriste fran-çais. Il débute au théâtre en 1971 
puis forme, avec son frère Pierre, un duo de clown jusqu’en 1980. De 1981 à 1986, 
Marc Jolivet réalise ensuite deux longs-métrages et une dizaine de courts-métrages. 
Il se lance ensuite dans le one-man-show tout en continuant à écrire des films dans 
lesquels il appa-raît. En 1990, il triomphe 6 mois au Café de la Gare, puis 2 ans en 
tournée. Marc Jolivet est un écologiste convaincu. Il s’est d’ailleurs présenté aux 
élections municipales à Paris en 1989 sous l’étiquette écologiste, obtenant 11,89 %. 
Engagé depuis des années, le comédien, Président d’Honneur d’Ecologie Sans 
Frontières, ambassadeur du Défi pour la Planète et pré-sident de l’association Rire 
pour la planète, est un des rares artistes à faire du développement durable un 
élément central de ses spectacles. « Nous devons, nous les associations, nous les 
artistes, nous révolter. » « Je suis le seul à pratiquer l’humour écologiste ! »

FLORAN AUGAGNEUR
Floran Augagneur est philosophe des sciences. C’est un ancien enseignant à l’Institut 
d’Études Politiques de Paris et ancien directeur des études de la fondation Terra Nova. Il a 
publié en 2015  «Révolutions invisibles» avec Dominique Rousset (Les Liens Qui Libérent) et 
«Environnement et  inégalités sociales» avec Jeanne Fagnani (La Documentation Française). 
Il est actuellement conseiller scientifique de la fondation Nicolas Hulot. Sa mission est de 
contribuer à une métamorphose de nos sociétés par le changement des comportements 
individuels et collectifs. Cette métamorphose a pour but d’assurer la préservation du 
patrimoine naturel commun, le partage équitable des ressources, la solidarité et le 
respect de la diversité sous toutes ses formes.
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Planning des 2 journées

L’architecture des premières rencontres s’articule autour de l’idée 
d’échange de pratiques et de productions de nouveaux chemins 
pour continuer à progresser.

Mercredi en soirée
- Accueil des participants et des personnalités,
- Acheminement vers les hébergements,
- Initiation à la dégustation des vins bio,
- Buffet avec les Vignerons Bio de Correns. 

Jeudi matin
- Introduction et présentation des 1er Entretiens de Correns,
- Présentation d’expériences de territoires en transformation de DD 
depuis plus de dix ans en France et en Europe,
- Buffet végétarien organisé par Pause Déjeuner.
 
Jeudi après-midi
- Présentation en parallèle de 4 résultats des recherches sur des 
thèmes liés aux DD,
- Échanges et production entre participants par des méthodes de 
travail en intelligence collective

Jeudi soir
- Repas avec conférence / débat entre deux personnalités,
- Soirée conviviale. 

Vendredi matin
- Compte rendu en séance plénière par les délégués de chaque 
atelier,
- Forum de conclusion et de mise en perspective animé par une 
personnalité connue pour ses engagements sur les problématiques 
de DD

Vendredi midi  
- Repas à la cantine bio de Correns.
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Quelle problématique sera traitée et 
comment? 

Des territoires conduisent depuis plus de dix ans 
des politiques très engagées en termes de DD. La 
problématique principale de ces 1er Entretiens sera de 
travailler sur comment construire plus de territoires 
durables. 

Des politiques ont eu des impacts sur 
l’environnement,  sur le développement économique, 
sur les femmes et les hommes, transformant des 
territoires durablement.
A les observer, les écouter, quel(s) lien(s) existe(ent)  
entre leurs actions ? Comment en tirer des 
conclusions pour aller plus loin et surtout faire en 
sorte que d’autres territoires puissent suivre le même 
cheminement ?

Pour cela, nous inviterons  les initiateurs et 
animateurs de ces expériences de territoires français 
et européens à venir nous exposer leur démarche. 
Depuis plus de dix ans, ils se sont engagés dans une 
politique forte de transformation en terme de DD et 
les résultats sont probants.

Nous inviterons aussi des chercheurs à faire un point 
synthétique sur les observations et problématiques 
liées à ces politiques (l’agriculture bio est-elle capable 
d’être une alternative à l’agriculture pratiquée 
majoritairement aujourd’hui ? La démocratie 
participative est-elle un vrai levier de l’inscription du 
citoyen dans la vie publique ? Les cantines bio, outils 
de la transformation des habitudes de consommation 
des générations futures ?…).

Après avoir entendu des exposés communs ou par 
groupe, sur lesquels nous débattrons peu ou pas, les 
participants seront appelés à produire, en ateliers, 
avec des outils d’Intelligence Collectives, un travail de 
synthèse, sorte de vade-mecum permettant à chacun 
d’agir là où il vit pour initier, participer mieux à la 
création de ces chemins locaux de la transformation 
vers une économie humaniste et soutenable.

FORUM OUVERT / INTELLIGENCE 
COLLECTIVE : KÉSAKO ? 
Il s’agit d’une méthode innovante qui 
permet de tenir des réunions dyna-
miques et productives en améliorant la 
communication. Cette approche a permis 
l’obtention de résultats exceptionnels 
avec des groupes de plus de 2 000 
personnes tout autant qu’avec un groupe 
de 10  personnes. Sans ordre du jour et sans 
table, assis en cercle, tous les participants 
et participantes ont l’occasion de poser et 
d’afficher au mur, les questions qui leur 
semblent importantes, en fonction d’un 
thème significatif autour duquel ils sont 
réunis. 
L’approche du Forum Ouvert crée des 
conditions qui portent les gens à prendre 
spontanément des initiatives. C’est une 
nouvelle façon d’être, de coopérer, de 
penser, de se réunir. Ils sont ainsi plus 
créatifs et productifs.

Après avoir fait ce travail de production, 
en avoir entendu la synthèse présentée 
par chacun des groupes de travail, 
nous demanderons aux 3 personnalités 
publiques   d’animer le Forum de conclusion 
de ces rencontres.

L’ensemble des interventions et débats 
fera, chaque année, l’objet de publications 
(papier et digitale)permettant la diffusion et 
la mise en application des idées produites 
lors de ces rencontres.
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Contacts

Contact Lou Labo
Sébastien Geneuil : 06 06 98 34 92 assoloulabo@gmail.com

Contact Presse :
Com’ en Provence : Servane Grisot : 06 23 40 41 15 - servanegrisot@gmail.com


